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 ויצעק משה אל ה' לאמר אל נא רפא נא לה.

Moché implora l’Eternel et dit : ô Seigneur Tout Puissant, guéris-la de grâce ! 

 Ô Seigneur Tout Puissant, guéris-la de grâce ! Rachi explique que  . אל נא רפא נא לה

les deux premiers mots de cette prière sont une introduction à la demande elle-même. 

Cela pour t’apprendre les convenances quand on formule une requête il convient de la 

faire précéder par des paroles de supplique. Que signifie le mot לאמר ? A première 

vue ce terme est superflu. Moché s’adresse au Seigneur et Lui demande ; répond-moi ! 

Est-ce que Tu vas la guérir ? Avant de formuler sa prière Moché demande à Ha-Chem 

est-ce qu’elle sera exaucée. Le mot לאמר signifie alors dis-moi, donne-moi une réponse. 

Voir Yalkout Ch 742. 

Certains se sont étonnés que le commentaire ne suive pas l’ordre des mots du 

verset. En effet l’explication du mot לאמר vient après celle de la prière alors que 

dans le texte il l’a précède. 

En fait il y a dans ce verset une difficulté, le mot לאמר n’a pas lieu d’être en effet, 

voilà que Moché insiste pour que sa prière soit efficace, pour qu’Ha-Chem octroie 

immédiatement la guérison à Myriam, c’est le sens du mot « de grâce » qu’il répète à 

deux reprises pour souligner que la guérison doit être rapide. Cette répétition 

indique que le prompt rétablissement de Myriam est partie intégrante de la prière et 

s’il tarde à venir cela signifie qu’elle n’a pas été entendue.  

Ainsi Moché investit de gros efforts dans sa prière, il repousse ses limites et va 

chercher au plus profond de son être les énergies qui valideront sa demande. Il 

insuffle à sa supplique ferveur et ardeur, passion et enthousiasme, concentration et 

intention, dévotion et vigueur ce qui garantit sans aucun doute qu’elle sera 
exaucée.  דכל המתאמץ בתפילתו אין תפילתו חוזרת רקם  Y Ch Chémouel 78. S’il en est 

ainsi que vient faire le terme de לאמר ? 

C’est pour cela qu’il est indispensable d’expliquer que les mots : אל נא  ne 

traduisent ni l’immédiateté de la demande, ni ne sont une marque d’insistance. Ils 

ne sont que les supplications qu’il convient de formuler avant la demande elle-

même. C’est fort de cette interprétation que le mot לאמר prend tout son sens. C’est 

là la raison pour laquelle Rachi choisit de commenter en 1er la prière elle-même et 

seulement ensuite le terme לאמר. 

A présent il nous faut nous pencher sur le fond de cette « exigence », est-il 

concevable que Moché impose au Seigneur une réponse claire. Est-ce là une 

manière de faire conforme à la bienséance ? Voilà que le texte nous apprend les 
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convenances et les usages de la correction quand on formule une requête et 

soudain il semble que Moché se dispense d’en mettre les formes. 

Cependant une autre question se pose, Moché implora le Seigneur, le terme   צעקה

indique le cri qu’élève Moché vers l’Eternel, ferait il sa prière à haute voix ? Nos 

sages ne nous indiquent pas que cela est à éviter ? 

En effet cette manière de faire est celle adoptée par les prêtres du Ba’al et ses 
pseudos prophètes dans leurs confrontations avec le prophète Elihaou sur le mont 

Carmel. Quand ils offrent le sacrifice à leurs idoles aucun feu de descend des cieux 

pour le consumer. Elihaou leur dit alors ; criez plus fort peut-être est-il occupé, une 

expédition, un voyage, peut-être dort il … Tout celui élève sa voix pendant sa prière 

fait partie des faux prophètes …Celui qui fait entendre sa voix est des gens de peu 
de foi…. המשמיע קולו בתפילתו הרי זה מקטני אמנה וכל המגביה קולו בתפילתו הרי הוא
 .Bérakhot 24b  מנביאי השקר  

Toutefois cette question n’en est pas une en effet, le maitre peut élever sa voix 
pendant sa prière afin que ses disciples apprennent de lui comment il convient de 

prier. Il en va de même pour Moché qui indique à Israël la manière, la forme et le 

texte qu’il convient de formuler pour que la prière soit efficace. Cependant ce n’est 
pas la 1ere fois que Moché prie ni la dernière pourquoi a-t-il choisi ce cas spécifique 

pour enseigner la manière de prier ?  

On remarque que cette fois la prière de Moché est particulièrement réduite, elle ne 

comporte que 6 mots. Les sages justifient cela par le souci de Moché de ne pas 

donner l’impression que puisqu’il s’agit de sa sœur il va donc rallonger s’attarder 
insister…C’est pour couper court à ce genre de spéculations et mauvaises 

interprétations qu’il réduit sa prière à son plus stricte nécessaire. De sorte qu’il est 
alors dans l’obligation de prier à haute et intelligible voix afin que tous entendent et 
apprennent. Toutes les autres fois où Moché prie il le fait sans que le son de sa voix 

soit perceptible conformément à la recommandation des sages. 

Si Moché avait choisi une autre occasion que celle-ci pour enseigner qu’il convient 
de faire précéder sa requête par quelques paroles de suppliques il aurait été alors 

possible d’en déduire que la prière peut être dite à haute et intelligible voix. On 

n’aurait pas su que faire entendre sa voix ou de l’élever n’est pas convenable et à 
éviter totalement. Mais cette fois ci tous comprennent qu’il doit prévenir, empêcher 
les soupçons et les insinuations, il doit couper court aux allégations et aux 

calomnies. Il profite donc de cette opportunité pour enseigner la manière de prier. 

C’est pour cela que Moché demande à Ha-Chem de l’informer, va-t-il écouter sa 

prière ? Cela revient à dire que Moché se demande ai-je bien fait de choisir cette 

occasion pour formuler ma prière à haute voix pour montrer comment il convient de 

prier ? Est-ce que malgré tout le fait d’élever ma voix ne va pas invalider ma prière ? 

C’est cela qu’il veut savoir et si effectivement sa prière est invalide alors il l’a 
reformulera comme il se doit. C’est pour cela que Rachi commente en priorité les 
mots de la prière elle-même avant d’expliquer le mot «  .«  למאר
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Rabbi Hama bar Hanina dit : si un homme voit qu’il a prié mais qu’il n’a pas été 
exaucé il devra recommencer et prier à nouveau, comme il est dit : Espère en 

Hachem renforce toi consolide ton cœur et espère en Ha-Chem. קוה אל ה' חזק ואמץ
 .Bérakhot 32b .לבך וקוה אל ה'

Moché comprend que s’il n’est pas exaucé c’est que sa prière comporte certains 

défauts qu’il se doit de corriger. C’est pour cela que le psalmiste insiste et souligne, 
renforce toi, ne te décourage pas, consolide ton cœur, c’est-à-dire corrige ce qui n’a 
pas été convenable ce qui a retenu ta prière et l’a invalidée. 

Revenons à présent sur « le cri » de Moché  nous pouvons aussi expliquer que  צעקה

ce terme ne vient pas nous indiquer que cette prière a été faite à haute voix, mais 

plutôt nous signifier qu’elle s’élève des profondeurs du cœur, des parois du cœur. 

Le psalmiste dit : Ecoute ma prière ô Eternel, tend ton oreille à ma plainte…  ושועתי
 Le prophète dans ses lamentations dit : Que le cri de leur cœur monte vers .האזינה
le Seigneur. 'צעק לבם אל ה  . Quel est donc la différence entre ces deux formes de 

prières, la plainte et le cri ? Rabbi Itshaq dit la plainte est la prière elle-même 

exprimée par des mots alors que le cri est juste un son, un hurlement ou une 

clameur qui émerge des profondeurs de l’être. Ce cri n’a pas besoin d’être 
accompagné de mot pour être compris il se suffit à lui-même il exprime toute la 

souffrance, la détresse, la misère, l’affliction, l’infortune, la fatalité la ruine….Il est 
bien plus puissant que toutes les prières associées nous dit Rabbi Yéhouda. Voir 

Zohar II page 19b. 

C’est ce cri que le Seigneur entend en Egypte, ce hurlement qui s’élève de 

l’oppression insupportable du désespoir c’est alors qu’il est dit : J’ai entendu leur 
cri du fait de leurs oppresseurs.  ואת צעקתם שמעתי מפני נגשיו . En effet ce cri de par 

sa sincérité possède la puissance du son du Choffar qui transperce les écrans et fait 

tomber les murailles. Les mots de la prière se situent au niveau du Nom tel qu’il est 
prononcé, י -נ-ד-א  alors que le seul son de la voix, celui du cri est au niveau du Nom 

tel qu’il est écrit, ה-ו-ה-י  ce Nom ne peut être prononcé il est suffisant de le méditer. 

Voir Tikouné Ha-Zohar intro page3. 

Il arriva qu’un Hazan fit une prière particulièrement longue, les disciples firent la 

remarque à Rabbi Eliézer qui répondit ; A-t-il été aussi long que Moché ? Ne dit-il 

pas lui-même qu’il s’est tenu en prière 40 jours et 40 nuits sans interruption ? Une 

autre fois il arriva que le Hazan fit une prière particulièrement courte, a la 

remarque des disciples Rabbi Eliézer rétorqua ; A-t-il été aussi concis que l’a été 
Moché dont sa prière n’était composée que de six mots ?  

On peut aussi rajouter que Moché élèvera 515 prières pour avoir le droit d’entrer en 
Erets Israël. Il s’agit bien de prières différentes les unes des autres formulées 
autrement à chaque fois avec un texte particulier à chaque fois. Nous devons sans 

aucun doute méditer à la manière de prier et nous inspirer de l’exemple des 
anciens.   
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 באלאו''א  

 

  
ט''ס ברוך דוד מישל  ה''ע  ארעא דמן עפרא אנא   לישועה המצפה   עליון מפי תבֺרך  

 א ''בבי''בגצ עד זרעי וזרע זרעי כל ומפי מפי ושוימ שלא ר''י
 

 

 

 .עד בגצ''בבא  ובפרט למ''ב בק'  זכות המחבר הק' יעמוד לי ולזרעי לכל מילי דצריך  

  

  


